
Simone LEPLAT 
NOM : 	 	   LEPLAT

Prénom(s) :		 	   Simone, Augustine, Marie, Juliette

Pseudonyme - Indicatif:	   Saint-Clair

Nom d’épouse :   Leduc

Date et lieu de naissance : 25 janvier 1896 - Orléans (45)	
Date et lieu de décès :	   1er mars 1975 - Paris (17ème)	 

Lieu d’inhumation :   Juziers 78	  
Date d’engagement :   Janvier 1943

Lieu de ralliement :	   Paris

Parcours :	 	 	   Paris, Fresnes, Allemagne


	 	 	    Unités FFL successives :   Réseau Mithridate

	 	 	    Grade (à la fin de la guerre) : Sous-Lieutenant  

   Homologation :   FFC-DIR

	 	 	    Officier de la Légion d’Honneur 

   Croix de Guerre 1939-1945  
	 	 	 	 

Simone Leplat naît à Orléans le 25 février 1896, au 42 rue Royale, dans une famille de 
commerçants. Elle poursuit des études à la Sorbonne d’où elle sort diplômée ès Lettres.

En 1918, elle épouse Timoléon Pascalidis, avec qui elle a deux fils. Parallèlement, elle entame une 
carrière de critique littéraire au journal L’Intransigeant et écrit des récits et nouvelles destinés à la 
jeunesse. Sous le pseudonyme de Simone Saint-Clair, elle publie en 1937 son premier roman, “Le 
Dahlia rouge”, qui remporte le Grand Prix du Roman Populaire.

En 1940, elle se remarie avec Marcel Leduc et s’installe avec lui dans une villa à Juziers, sur les 
berges de la Seine. Lorsque la France est occupée, elle s’engage en janvier 1943 dans le réseau 
de renseignements Mithridate, où elle devient chef de secteur à Paris. Arrêtée puis déportée au 
camp de Ravensbrück, elle est libérée en 1945 et apprend alors le décès de son fils cadet, Alain, 
engagé dans la 2ème Division Blindée des Forces Françaises Libres, tombé en Alsace l’année 
précédente.

Profondément marquée par la déportation, Simone Leplat relate son expérience dans 
“Ravensbrück, l’Enfer des femmes”, un ouvrage salué par l’Académie française. En 1947, un 
nouveau drame la frappe : son fils aîné, Claude, ancien des Forces Françaises Libres, meurt en 
Indochine. Cet enchaînement de tragédies influence son écriture, l’orientant vers des récits plus 
ésotériques.

Simone Leplat s’éteint le 1er mars 1975 et repose au cimetière de Juzier aux côtés de son mari et 
de ses deux fils.


Sources :	 - Dossier de Résistant : SHD, Vincennes GR 16 P 364170

	 	 - www.francaislibres.net

	 	 - Fondation pour la Mémoire de la Déportation

	 	 - Dossier Légion d'Honneur

	 	 - www.juziers-histoire.fr (dont est issu l’essentiel de la présente notice biographique)	 
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